
VIES DES FRERES

conté que, pendant qu'il étudiait à Bologne, il vit, avec
plusieurs autres, le lendemain des funérailles du Bien-
heureux Père Dominique, un démoniaque qu'on menait
à son tombeau. En approchant, le démon s'écria par sa
bouche : Oue me voulez-vous, Dominique? " Il ne cessa
de répéter ce mot pendant qu'on le traînait au tombeau et
le possédé fut guéri dès qu'il l'eut touché.

Comment les Lettres de sa canonisation ne furent point
endommagées par les eaux.

Dom Barthélemy de Cluse, chantre de Tripoli,homme
fort respectable, a raconté qu'étant chargé par les Frères
de transmettre à ceux d'outre-mer les lettres de la canoni-
sation du Bienheureux, il arriva que, dans la traversée, le
vent et la tempête poussèrent le navire vers un port où il
échoua. Tous les objets qui étaient sur le pont ou à l'in-
téri'eur furent gravement endommagés par les eaux, à l'ex-
ception de ces lettres. On crut y voir une protection mi-
raculeuse de la Providence, qui voulait que les honneurs
dus à Dieu, dans la personne de son saint, lui fussent
rendus sans retard en Syrie. En effet, si ces lettres avaient
été perdues, il eût fallu plus d'une année pour en expédier
de nouvelles.

Comment un relitgieux recouvra l'ouïe en 'invoquant.

Dans le même couvent de Bologne, pendant que le
Prieur des Frères faisait devant le peuple le récit des mi-
racles du Bienheureux Dominique, une religieuse, qui
était sourde depuis plusieurs années, se prit à l'invoquer
et recouvra pleinement l'ouïe.

Comment son invocation préserva dun naujrage.

Un navire était parti de Trapani, en Sicile, pour se
rendre à Gênes. Soudain il s'éleva un tel orage et une
tempête si violenite que le navire menaçait à chaque instant
de sombrer. Le danger était imminent ; déjà on avait
jeté à la mer même les objets les plus nécessaires ; déjà on
avait perdu la voile et le gouvernail ; déjà les passagers
se confessaient les uns aux autres et invoquaient en pleu-
rant à chaudes larmes, les saints qu'on invoque ordinaire-
ment sur mer. Un Frère Prêcheur était 1:, et, n'enten-


